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Resume: Etude detaillee des peuplements de Foraminiferes recents. On a etudie 128 
prelevements, de la cote jusqu 'a 2200 m dans le bassin de Cilicie. 75% des especes 
presentes ont ete signalees dans 1 'Ocean Atlantique et le bassin occidental de la 
Med iterranee. Beaucoup d' especes bathyales sont boreales et Atlantiques. Environ 
20% de la faune totale parait etre limitee a la province Est-Atlantique-Mediterra
nee (Lusitanienne). La majorite de ces formes est constituee d' especes en place et 
cette proportion d' endemiques est comparable avec celle d' aut res groupes d' Inverte
bres. La faune des hauts niveaux (<100 m) inclut des especes indo-pacifiques (4% de 
la faune totale), excepte Edentostamina ssp et Amphistegina, elles sont connues du 
Quaternaire d 'Egypt et d' Israel et des sediments recents du golfe d 'Aqaba. La migr~ 
tion d·e ces esp€.ces par 1' isthme de Suez est discutee. 

A detail study of the dead assemblages of Recent benthic Foraminifera from 128 
sample localities extending from the nearshore zone to a depth of about 2200 m in 
the Cilician Basin (N.E. Levantine Sea) revealed that 75% of all of the identified 
species (383) have been previously recorded throught the Atlantic Ocean and the We
stern Mediterranean Sea (Alavi, 1980). Most of the bathyal species are known from 
the Boreal Province of the Atlantic and about 20% of the whole fauna seem to be re
stricted to the Eastern Atlantic-Mediterranean (Lusitanian) Province (Ekman, 1953). 

The majority of these forms are shelf-dwelling species and this proportion of fora
miniferal endemism is comparable with those reported for most groups of invertebra

tes in the same province (Briggs,l974, p.203-205). Some of them are widely known 

from the Neogene of the Mediterranean region·. 

The shallow water (<100 m) faune include a number of Indo-Pacific species repre
senting about 4% of the whole fauna. These are CZavuZina anguZaris d 'Orbigny, Eden
tostammina euZtrata (Brady), E. miUeti (Cushman), Pseudomassilina af. australis (Cu 
shman), "QuinqueZoeulina"phoeniaia (Martinotti), NodophthaZmidiwn antiUarum (Cush-
man), Spiroloeulina communis Cushman and Todd, Bolivina afriaana (Smitter), Loxostq_ 
mwn limbatwn (Brady), L. karrerianwn (Brady), S{gmavirgulina tortusa (Brady), Hete
rostegina depressa d'Orbigny, Amphistegina Zobifera Larsen, and CymbaZoporetta dra
dyi (Cushman). Except for Edentostamina spp. and Amphistegina, they are all reported 
to occur in fossil assemblages from the marine Quaternary deposits of Egypt and I
srael (Said and Kamel, 1955; Shukri et aZ. ,1956, and Reiss and Issar,l961) andRe
cent shallow water sediments from the Gulf of Aqaba (Elat) and off the coast of Le
vant and Egypt (Said,l950; Reiss et aZ., 1961; Moncharmont Zei ,1968, and Kafescioglu 
1976). As the decendent of the Paleogene tropical stock seem to have become extinct 
by the end of the Miocene in the region (Adams ,1967 and Said and Kamel, 1955), these 
species probably entered the Mediterranean Sea during the Plio-Quaternary phases of 

shallow-water connections between the Mediterranean and the Red Seas across the Is
thmus of Suez (Shukri et aZ., 1956; Abdel-Gawad, 1970; Por ,1975, and Gvirtzman and Bu 
chbinder,l978). This interpretation lends support to the proposed eastern Mediterr~ 
nean Amphistegina province, erected on the basis of the stratigraphic and biogeogr~ 
phic distribution of A. Zobifera Larsen (1976 and 1979). So far there is no eviden

ce to suggest the migration of any of these species from the Red Sea via the Suez 

Canal. 
There are only three species which appear to be restricted to the eastern Medi

terranean Basins. These are AnomaZinoides minimus Vismara-Schilling and Parisi, Pa
rarotalia sp., and DisaorbineUa sp .. The latter two are probably new taxa. 
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Abstract In Venus verrucosa the reproductive activity occur 1n RPrl!
September.The sex-ratio is 59.47 + 2*3.26 for females. The growth is 
allometric and condition indices are discussed. 
Venus verrucosa vit sur des substrats detritiques-sableux dL: Golfe de 
Trieste o.:. elle est pechee. LE PENNEC <198ll rapporte que Venus 
verrucosa, des cOtes atlantiques franc;::aises, est mUre ou elle est en 
emission pour une periode assez longue (fevrier-aoQ.t) avec les 
emissions plus importantes en jui llet et aoGt. VALLI et CESTER ( 1980> 
ont observe, prel imi nai rement, que Venus verrucosa du Gal fe de Trieste 
se reproduit de decembre a septembre tandis qu'en octobre et novembre 
les gonades sont presque vides. Selon MARANO et al. ( 1980, 1983> Venus 
verrucosa de l'Adriatique Meridional emet les gametes de juin a 
decembre mais le maximum est compris de juin a octobre. Dans le but 
d'approfondir l'etude de la reproduction, de la biometrie et, en 
particulier, de suivre les variations des indices de condition en 
relation au cycle reproductif chez Venus verrucosa du Golfe de 
Trieste, on a recueilli de novembre 1982 a janvier 1984, tous les 
mois, une cinquantaine d 1 exemplaires. On a mesur~, avec un compas a 
coulisse, la longueur, la hauteur et l'epaisseur de la coquille et 
puis le poids total, celui des parties molles et de la coquille de 
taus les animaux. Les parties molles de 20 exemplaires, choisis au 
hasard, ont ete fixees au Bouin, coupees (6 )lml et colorees a 
l'hematoxyline-eosine. Les gonades ont ete classees selon une echelle 
de 6 Stades: Stade 0 <repos sexuel >, Stade 1 (debut de la 
gametogenesel, Stade 2 <developpementl, Stade 3 <maturitel, Stade 4 
<emission>, Stade 5 (fin du cycle>. Sur les animaux restants on a 
determine le paid; sec de la chair <etuve a 105.Cl, le poids des 
cendres <four a 550 Cl et, par d1fference, le po1ds sec sans cendres. 
Au cours de 1982-84, Venus verrucosa s'est reproduit surtout d'avril a 
septembre. En octobre on remarque une periode d'arriit mais on 
n'observe pas des animaux en repos sexuel et la gametogenese 
recommence, avec une phase preponderante jusqu • en avril. En effet 
1' indice gonadique de SEED ( 1980) qui synthetise !'evolution des 
gonades (sa valeur est 0 lorsque taus les individus sont en repos 
sexuel et 3 s • i ls sont to us mGrs > est super ieure a 2, de mars a 
septembre, et est 1, ou un peu plus, dans la peri ode suivante: 
confirmation d'une intense activite gonadique, favorisee par des 
conditions optimales de temperature, salinite, oxygene, nourriture du 
Golfe de Trieste <FONDA-UMANI et Alii,1985l. Pour ce qui concerne la 
biometrie, l'intervalle general de la longueur est: 3.6- 6.5 em, 
avec une moyenne de 5.1 em. Les coefficients mensuels d'assymetrie de 
la longueur sont presque toujours negatifs, a savoir: la distribution 
de la longueur presente un nombre plus grand d'observations plus 
grandes de la moyenne. Cette situation est due au fait que les animaux 
provenaient de la piiche professionelle qui emplo.ie des engins qui ont 
une selectivite propre et, par consequent, ne piichent pas normalement 
les animaux inferieurs a 3.6 em. Avec le coefficient de variation 
pourcentage (CV:t.l, parametre independant de l'unite de mesure, il a 
ete possible de comparer la dispersion de variables non homogenes. On 
a pu observer que les variables 1 i nea ires presentent une mo i ndre 
dispersion a l'egard des ponderales mais, parmi les lineaires, 
l'epaisseur presente la plus grande dispersion. Pour ce qui concerne 
les variables ponderales, c'est le poids de cendres qui a la plus 
petite variabilite. Ce resultat est d'un certain interet car, en 
principe, c'est tout a fait le contraire.et cela pourrait etre du a 
une faible presence de sable chez Venus verrucosa et/ou a un contenu 
plus regulier de metaux. Ensuite on a calcule des regressions 
fonctionnelles <Modele II> qui sont, partiellement, repartees ici: 

Dep .lind. n. r~2 a b interv. de b a 95:1. 
H/L 571 0.91 -0.0684 1.0092 0. 9850-----1 • 0335 
E/L 572 0.66 -0.3787 1.2523 1.1925-----1.3120 
PT/L 616 0.79 -0.6428 3.3177 3. 1969-----3. 4384 
PV/L 573 0.69 -1.0829 3·.6533 3. 4857-----3. 8209 
PPM/L 574 0.83 -1.5398 3.4352 3. 3188-----3.5517 
PS/L 329 0.75 -2.4027 3.6880 3. 4879-----3. 8882 
PSSC/L 329 0.74 -2.5395 3.7952 3. 5841-----4. 0063 
( ou: H=hauteur ,L=longueur ,E=epaisseur ,PT=poids total ,PV=poids valves, 
PPM=poids parties molles,PS=poids sec,PSSC=poids sec sans cendres; 
intervalle de b a 95:1. pour tester 1' allometr ie de l 'accroissement. 
Donnees logarithmiquesl. 
On peut observer que, relat i vement aux i ntervalles de me sure effectues 
(de 3.6 a 6.5 em de longueur), il y a.une relation d'allometrie pour 
toutes les variables. Apres 9a on a etudie 21 indices de condition: il 
s'agit de rapports qui derivent des variables lineaires, ponderales, 
etc., avec pour but de reperer lequel ou lesquels sont a preferer pour 
suivre les fluc.tuations saispnnieres des parties molles. Pour cette 
raison on a compare la variabilite interieure des divers indices, avec 
1 'aide de tests · non parametr iques <test de Friedman et test de 
Wilcoxon), et on a pu ainsi ranger les indices en ordre croissant de 
variabilite <les indices les meilleurs ont une petite variabilite). 
Apres on a examine <test de Kruskal-Wallisl la sensibilite des 
indices, a savoir la propriete d'elever les differences dans divers 
mois. Enfin on a mis en evidence <test de Spearman> les indices qui 
presentaient des carrel at ions signi ficat i ves avec 1' i ndice gonad ique 
de SEED. De !'integration des resultats obtenus, on a isoles 5 
indices: PPM/(L*H*El, PPM*100/L~3, PPM/PTOT, PS*100/<L+H+El~3, 

PS*100/(L*H*El qui ont revele les plus petites variabilites 
interieures, les plus grandes sensibilites et les meilleures 
correlations avec le cycle reproducteur. Certains de ces i·ndices 
peuvent etre pris dans un but pratique: en effet PROU et Alii <1986>· 
rapportent qu'en France on a adopte (en 1985) l'index PPM/PTOT pour 
Crassostrea !il..Q.n. En tout cas les resultats obtenus ici, meme s'ils 
derivent d'une analyse statistique complete, n'autorisent pas une 
generalisation sans des etudes specifiques. 
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